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SOMMAIRE  

Les réactions de sujets bilingues et unilingues, à 

des stimuli empruntés à la langue parlée et écrite, ont 

été mesurées dans une situation de rivalité binoculaire et 

deux situations fondées sur le mode dichotique d'écoute. 

Les sujets bilingues, classés selon trois degrés différents 

de bilinguisme (bilinguisme à dominance française, 

bilinguisme "balancé" et bilinguisme à dominance anglaise), 

vivent dans un milieu urbaih majoritairement anglophone du 

sud-est du Nouveau-Brunswick. Le groupe unilingue anglais 

a été choisi dans le même milieu urbain et le groupe 	■ 

unilingue français dans un milieu exclusivement francophone 

d'un centre urbain du Québec. 

Les résultats ont été différents selon le mode de 

présentation des stimuli. Dans la situation de rivalité 

binoculaire, les réactions ont été favorables aux stimuli 

de langue anglaise et d'une façon significative en ce qui 

concerne le groupe bilingue "balancé". Par contre, dans 

les situations expérimentales fondées sur le mode dichotique 

d'écoute, les réactions ont été partagées plus équitablement 

entre les deux pôles linguistiques. Cependant, le groupe 

bilingue à dominance anglaise manifeste une attirance 

significative envers sa langue dominante dans une de ces , 

deux situations expérimentales. 

Les deux groupes unilingues témoignent une attitude 

favorable envers leur langue d'appartenance respective. Elle 

est toutefois moins prononcée pour le groupe unilingue français. 
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INTRODUCTION 

La province du Nouveau-Brunswick, suivant la politique 

du gouvernement fédéral, vient d'être proclamée officielle-

ment province bilingue. Ses résidents ont donc dorénavant 

la garantie, en ce qui concerne les services publics relevant 

de la juridiction fédérale et provinciale, de pouvoir se 

faire servir soit en langue anglaise soit en langue française. 

Quel changement cette mesure législative peut-elle ap,- 

porter dans les pratiques linguistiques des deux groupes • 

ethniques qui composent la population nêo-brunswickoise? De 

nouveaux services bilingues vont sans doute être établis, 

mais cela veut-il dire pour autant que la population va en 

tirer avantage et que ces services assureront ainsi le 

devenir linguistique du groupe francophone acadien. Cette 

nouvelle loi sur le bilinguisme, en effet, vise d'abord à 

sauvegarder la langue du groupe acadien qui, en raison de pa 

situation de minoritaire, risque de perdre son identité. 

C'est un fait indéniable que les acadiens, particulière-

ment ceux qui vivent dans les centres urbàins ont dû, au cours 

des années, faire appel dans leurs tâches quotidiennes à des 

modèles linguistiques anglophones et qu'a force d'être en con-

tact avec ces derniers, ils ont fini par adopter des pratiques 

linguistiques qui se sont profondément implantées dans leurs 

attitudes collectives et leurs comportements de groupe. Bien 
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souvent, dans certaines situations sociales, ils se sentent 

plus à l'aise de s'exprimer en langue anglaise et il leur» 

serait difficile de changer cette habitude linguistique même 

si on leur propose aujourd'hui la possibilité d'utiliser la 

langue française qui, en principe, est beaucoup plus près de 

leur appartenance culturelle. 

LE PROBLEME 

Dans cette recherche, nous nous proposons de mesurer les 

effets de la langue du majoritaire sur la langue du minori-

taire dans une population bilingue et urbaine. Plus préci 

sément, nous essayerons de voir dans quelle mesure la langue 

anglaise (majoritaire) influence les pratiques linguistiques 

d'un groupe bilingue minoritaire. 

L'objectif de notre recherche est donc de connaître les 

réactions de personnes bilingues, membres d'un groupe mino-

ritaire, face à leur propre groupe d'appartenance (in-group) 

et à leur culture d'une part, et face au groupe majoritaire 

(out-group) et à la culture anglophone d'autre part. 

Le psychologue social K. Lewin (1948) dans sa théorie 

sur les minorités fait ressortir les deux grandes lignes de 

force qui régissent les comportements du minoritaire dans 

ses rapports avec le groupe majoritaire. A un pôle se 

trouvent les forces centripètes qui ont une influence 

intégrante de cohésion; c'est l'attrait qu'exercent sur les 
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minorités les caractères culturels propres à ce groupe et 

irréductibles aux cultures voisines. A l'autre pôle se 

situent les forces centrifuges qui ont une influence dissol-

vante sur les membres de la minorité et qui se traduisent 

par le désir d'assimilation à la majorité. 

Dans notre étude, nous allons essayer de mesurer ce 

phénomène psycho-social d'attirance entre deux pôles en 

l'applicant à une situation linguistique dans laquelle nous 

retrouvons les mêmes rapports de force. 

Concrètement, la situation linguistique comprendra une 

expérience de laboratoire dans laquelle des sujets bilingues 

auront à choisir entre des stimuli empruntés à la langue 

parlée et écrite, l'un correspondant à sa culture et l'autre 

à la culture de l'autre groupe. Les éléments linguistiques 

seront tirés de la langue française et de la langue anglaise. 

Les sujets bilingues seront choisis dans la région du sud-

est du Nouveau-Brunswick, plus 'particulièrement à Moncton. 

Notre variable indépendante sera donc le bilinguisme et 

la variable dépendante, la réaction aux stimuli linguistiques 

visuels et auditifs. La connaissance de cette réaction a une 

importance théorique mais sans doute aussi pratique. Elle 

pourra, par exemple, fournir jusqu'à un certain point une 

explication aux attitudes d'écoute des différents réseaux 

francophones de radiodiffusion et de télécommunication dans 

une région majoritairement anglophone. De plus, à la lumière 

des résultats, nous esquisserons plus loin dans ce rapport 

d'autres hypothèses. 
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CHAPITRE I 

LA METHODOLOGIE  

A. La situation expérimentale 

Afin d'atteindre l'objectif de notre recherche, nous 

avons créé une expérience de laboratoire se rapprochant le' 

plus possible de situations réelles telles que des sujets 

bilingues issus d'un groupe minoritaire en rencontrent 

fréquemment. Nous avons choisi 1) la situation de rivalité 

binoculaire et, 2) le mode dichotique d'écoute. 

1. La situation de rivalité binoculaire 

La rivalité binoculaire consiste essentiellement à 

présenter simultanément à l'oeil humain au moyen du stéréo-

scope et à une vitesse tachistoscopique, deux stimuli dif-

férents. Les recherches (Engel, 1956, 1958; Hostorf & Myro, 

1959; Bagby, 1957; Pettigrew, Barnett & Allport, 1958; Eriksen, 

1964) démontrent que dans une telle situation, une des images 

a tendance à dominer: celle qui est la plus familière au 

sujet ou qui correspond aux modèles culturels et son groupe. 

En guise d'illustration voici deux exemples provenant 

d'expérience déjà classiques. La première est celle d'Engel 

qui présenta à des sujets deux images de figures humaines au 

stéréoscope, l'une dans le bon sens, l'autre renversée.. 

4 
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L'image de la première figure, elodèle plus familier, domina 

d'une façon significative. La seconde est l'expérience de 

Bagby qui consista à présenter cette fois-ci à des sujets 

américains et mexicains une image représentant une partie de 

baseball et une image représentant une corrida. Les Améri-

cains virent surtout la partie de baseball et les mexicains 

la corrida, chacun ayant donc perçu l'image qui caractérisait 

le plus sa culture. 

2. Le mode dichoti,ue d'écoute 

Il s'agit ici du même principe que le précédent mais 

cette fois-ci la situation de conflit s'adresse à roule. 

Présenter simultanément .deux stimuli auditifs différents est 

une situation commune dans un milieu bilingue et bien qu'a 

notre connaissance, elle n'ait jamais été explorée, il nous 

semble tout à fait intéressant de l'expérimenter et de 

fournir ainsi à notre recherche un élément nouveau. Cepen- 

dant, plusieurs modèles théoriques du mode dichotique d'écoute 

ont été proposés (Broadbent, 1958; Norman, 1968; Neisser, 

1967), mais la plupart des recherches menées à partir de ces 

modèles relèvent de la psychologie cognitive et portent sur 

la mémoire et l'attention (Massaro, 1975). 

B. Le plan de lImplElnse 

1. La variable indé endante: le bilinguisme  

Les groupes bilingues ont été formés d'après trois 

différents niveaux de bilinguisme qui ont été déterminés à 
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partir des réponses a) à un questionnaire sur l'utilisation 

de la langue et h) à une auto-évaluation de la connaissance 

du français et de l'anglais au niveau de la compréhension, 

de la langue parlée et écrite et de la lecture (Cf. annexe 1). 

Les sujets ont été sélectionnés parmi la population étudiante 

de 12ième année d'une école polyvalente francophone d'un 

centre urbain important de la région du sud-est du Nouveau-

Brunswick. Plus de 60% (94 garçons et 102 filles) ont exprimé 

le désir de participer sur une base volontaire à l'expérience 

après avoir reçu la promesse d'une rémunération ($5.00) au 

cas où ils seraient choisis. De plus, chaque sujet choisi 

habitait le centre urbain en question ou sa proche banlieue. 

Les trois groupes bilingues ont été constitués de la 

façon suivante: 

a) 20 sujets (10 garçons et 10 filles) bilingues dits, 

"balancés" d'après la classification de McNamara (1967), 1  

c'est-à-dire, des sujets fonctionnant à l'aise également en 

français et en anglais. 

b) 20 sujets (10 garçons et 10 filles) bilingues à 	, 

dominance française. Ce sont des sujets dont la langue 

maternelle est le français et qui font surtout usage de la. 

langue française nais qui s'expriment aussi avec aisance dans 

la langue anglaise, tout en étant plus à l'aise en parlant, 

le français que l'anglais. 

c) 20 sujets (10 garçons et 10 filles) bilingues à 

dominance anglaise. Ce sont des sujets dont la langue 

maternelle est l'anglais et qui font surtout usage de la 
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langue anglaise mais qui s'expriment aussi avec aisance dans 

la langue française, tout en étant plus à l'aise en parlant 

l'anglais que le français. 

Le tableau I nous donne la moyenne et l'écart-type des 

scores du questionnaire sur l'utilisation de la langue selon 

les trois niveaux de bilinguisme. 

TABLEAU I 

REPARTITION DES MOYENNES (AVEC LEUR ECART-TYPE) DES 

SCORES DU QUESTIONNAIRE SUR L'UTILISATION DE LA • 

LANGUE SELON LES TROIS GROUPES BILINGUES 

SEXE 

GROUPES 	 M 	 F 	 TOTAL 

Bilingue à 
dominance 	M = 	37.4 	M = 	38.6 	M = 	38 
française 	a = 	6.58 	a = 	9.58 	a = 	8.02 

Bilingue 	M = 	73.7 	M. 	78.4 	M = 	76.05 
"balancé" 	a = 	6.37 	a = 	5.48 	a = 	6.27 

' 
Bilingue à 
dominance 	M = 102.1 	M = 106.2 	M = 104.15 
anglaise 	a = 	13.60 	a = 	8.99 	a = 	11.41 
	 ---,------ 

2. Les groupes _contrôles 

Nous avons fait appel à deux groupes contrôles, l'un 

unilingue français et l'autre unilingue anglais. Ils ont 

été constitués de la façon suivante: 

a) 20 sujets (10 garçons et 10 filles) unilingues 

français. Ces sujets ont été choisis au sein de la popula- 



X4 	X1 	X2 	X3 X5 

X4 8.20 

X1  12.60 

X 2  17.69 4 

X 3 20.50 

X5 22.64 

4.4xx  - 904 XX 

,500 XX 

12.3xx  

• 7.9XX 

2.9x  

14.4' x  

10.0xx 

 5.0XX 

2.1 

8' 

tion étudiante universitaire de lère année et parmi la 

population étudiante de dernière année d'un CEGEP d'un 

centre urbain de l'est du Québec. 

b) 20 sujets (10 garçons et 10 filles) unilingues 

anglais. Ces sujets ont été choisis du sein de la popula-

tion étudiante de 12ième année d'un High School anglophone 

d'un centre urbain du sud-est du Nouveau-Brunswick. 

Tous les sujets des cinq groupes étaient âgés de 18 

et 19 ans. 

Une anàlyse de la variance deux dimensions des scores 

de l'auto-évaluation du bilinguisme donne une différence 

significative entre les groupes ' F( 4 	= 116.21, p < .01) ,90 

mais non entre les sexes. Le tableau II indique une diffé-

rence significative entre tous les groupes à l'exception 

du groupe bilingue à dominance anglaise et du groupe uni-

lingue anglais. 

TABLEAU II  

NEWMAN-KEULS POUR LES  NIVEAUX DE BILINGUISME. 

X4 - Groupe unilingue français 

X1 - Groupe bilingue à dominance française 



- Groupe bilingue "balancé" 

X
3 

- Groupe bilingue à dominance anglaise 

X5 - Groupe unilingue anglais 

	

xx 	p ‹C.;01 

• 

	

x 	p ‹C.05 

3. Les autres variables • 

Nous avons également. soumis les 100 sujets de notre 

étude à deux échelles d'attitude, l'échelle de préférence: 

culturelle et .  l'échelle d'identité culturelle de Dutta, • 

Normand et Kanungo (1969). Voir annexes 2 et 3. 

4. La variable dé:Rendante 

La variable dépendante de l'expérience est la réaction 

aux stimuli visuels et aux stimuli auditifs. 

a) Les stimuli visuels. Choisis au hasard à partir 

d'une liste de mots recueillis du dictionnaire français-

anglais Harrap (1960), ils comprenaient 16 paires de mots, 

composées chacune d'un mot français et d'un mot anglais 

ayant la même signification et comportant le même nombre de 

lettres (quatre, cinq et six lettres). 

Ils ont été répartis en quatre catégories, composées 

chacune de quatre paires de mots et représentant différents 

degrés de difficultés perceptuelles. Ils ont été classifiés 

de la façon suivante: 

i) Les stimuli homographiques (à° même orthographe 

et a prononciation différente). Ils ne représentent aucune 
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difficulté perceptuelle sinon la rapidité avec laquelle ils 

étaient exposés aux sujets. Ils comprenaient les quatre 

mots suivants: 

TABLE 
TRAIN 
SECRET 
PLACE 

ii) Les stimuli quasi-homographiques à compléter. 

Ils consistent en des mots à même orthographe dans les deux 

langues à l'exception d'une seule lettre qui se situe au 

même endroit dans les deux mots. Les mots étaient présentés 

au sujet en remplaçant les deux lettres dissemblables par un 

blanc. Cette catégorie présente une difficulté plus grande 

par rapport à la précédente. Elle est composée des quatre 

mots suivants: 

COMM N . (COMMUN ou COMMON) 
PE  PE (PEUPLE ou PEOPLE) 
TiiANGE.(ETRANGE ou STRANGE) 

MARB E (MARBRE ou MARBLE) 
•••••• 

iii) Les stimuli dissemblables. Ils sont composés 

de mots de mêmes sens mais différement orthographiés. Ils 

présentent des difficultés perceptuelles plus grandes que 

les deux catégories précédentes: les sujets ont en effet à 

opérer un choix sur un champ orthographique plus large. Ils 

comportent les quatre mots suivants: 

TERRE EARTH . 
ROMAN NOVEL 
FREIN .  BRAKE 
POUCE THUMB 

iv) Les stimuli opposés. Ce sont des antonymes 

110 	dont l'un des mots est en français et son contraire en anglais. 
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Les deux mots ont le même nombre de lettres. Du point de 

vue sémantique, cette catégorie présente une difficulté 

*supplémentaire. Elle comprend les quatre mots suivante: 

HAUT . DOWN 
DOUBLE SIMPLE 
OUVERT CLOSED 
BLANC BLACK 

Il est à remarquer que les deux mots de la deuxième 

paire (double-simple) sont respectivement homographiques 

dans la langue française et dans la langue anglaise. 

Nous avons ajouté à ces 16 paires de mots quatre autres 

stimuli comportant des mots empruntés aux langues espagnole 

et allemande, et pairés soit avec un mot français, soit 

avec un Mot anglais ayant là même signification et le même 

nombre de lettres (cinq ou six). Ces mots ne font pas 

partie de notre analyse; ils avaient pour but d'empêcher 

les sujets de déceler "l'astuce" de notre expérience. En 

effet, il était important pour éviter tous biais que le 

sujet ne sache pas qu'on lui présentait systématiquement 

et simultanément une paire de mots synonymes ou antonymes 

dans deux langues différentes. 

Les stimuli qui comportent un 'élément soit espagnol 

soit allemand sont les suivants: 

PIERRE PIEDRA 
HOME CASA 
LEASE PACHT 
FLESH CARNE 

L'ordre des stimuli fut déterminé au hasard en alternant 

toutefois la langue selon la latéralité et la succession des 

mots (Cf. annexe 4). • • 
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Le temps de présentation fut établi, après un pré-test 

auprès d'une trentaine d'étudiants, à 1/30 sec. pour 

l'ensemble des stimuli et à 1/2 sec. pour les stimuli à 

compléter. Cependant chaque sujet avait la possibilité de 

faire apparaître chaque stimulus à trois reprises au cas 

où il ne réussissait pas à le déchiffrer du premier coup. 

Chaque stimulus était orthographié en lettres majuscules. 

Appareil:  Un stéréoscope (Keystone N 50 Home Training 

Stereoscope), muni d'un petit écarn diaphane sur lequel 

était projetés les stimuli à l'aide d'un projecteur Kodak 

(EKTAGRAPHIC, Model AF-2), servait à capter les deux 

stimuli simultanément. Un tachitoscope, adapté à la len- 

tille du projecteur, permettait de contrôler automatiquement 

le temps de présentation des stimuli. L'apparition de 

l'image sur l'écarn était contrôlée par le sujet lui-même 

à l'aide d'un déclencheur automatique. (Voir les directives, 

annexe 8.) 

L'intensité de la lumière du projecteur était 83.5 pd-1. 

Cette mesure a été prise par un posomètre Asahi Bentax 

•  (modèle Spotmeter V). 

b) Les stimuli auditifs.  Deux genres différents de 

stimuli ont fait l'objet de l'expérience avec le mode 

dichotique d'écoute: 1) une série de 10 problèmes mathéma-

tiques et 2) une série de neuf paires de mots suivant le 

même principe que le mode de présentation des stimuli 

visuels. 
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i) Les problèmes mathématiques. Dix problèmes . 

mathématiques, de difficulté et d'intensité sonore iden-

tiques, ont été présentés simultanément et en alternance 

selon la langue à chaque oreille, l'un en anglais, et 

l'autre, différent, en français. Il y avait un intervalle 

de 3 secondes entre chaque présentation d'un problème de 

telle sorte qu'il était impossible au sujet de donner la 

réponse aux deux problèmes; il devait choisir entre l'un ou 

l'autre (Cf. annexe 5). 

ii) Les paires de mots. Une série de neuf paire b 

de mots (Cf. annexe 6). synonymes  (6 mots) et antonymes 

(3 mots) et ayant le même nombre de syllables (une ou deux), 

a été présentée, simultanément et en alternance selon la 

langue, à chaque oreille à l'aide d'écouteurs stéréophoniques 

(Koss K06LC). Les stimuli avaient la même intensité sonore 

et était diffusés avec un magnétophone stéréophonique (Sanyo, 

4 pistes). 

L'intervalle entre chaque présentation des stimuli 

était de 4 secondes. Le sujet avait amplement le temps de 

donner les deux mots qui lui étaient présentés. 

Les directives ont été données en langue française 

pour le groupe unilingue français et en langue anglaise 1 

pour le groupe unilingue anglais. En ce qui concerne les 

trois groupes bilingues, la langue alternait de telle sorte 

que la moitié des sujets ont reçu les directives seulement 

en langue française et l'autre moitié seulement en langue 

anglaise. 
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Les stimuli auditifs ont été enregistrés au Laboratoire. 

de langue de l'Université de Moncton. Ceux qui étaient 

en langues française et anglaise ont été lus par le même 

lecteur parfaitement bilingue et ceux qui étaient en langues 

espagnole et allemande, pairés à des mots soit français ou 

anglais, par deux étudiants en langue du Département de 

traduction de l'Université de Moncton. 

C. Le déroulement de l'expérience  

Notre recherche s'est déroulée de la façon suivante: 

1. Phase préparatoire  

a) Définition des objectifs et formulation des hypothèses 

b) Etablissement du plan de l'expérience 

i) définition des variables indépendantes et 

dépendantes ainsi que de la situation expérimentale 1  

ii) choix des stimuli visuels et auditifs 

iii) fabrication des instruments et des appareils 

de mesure 

- montage des stimuli visuels sur diapositives 

- enregistrement des stimuli auditifs 

- conception et fabrication des instruments 

qui ont servi à la partie visuelle de l'expérience 

iv) construction du questionnaire sur l'utilisation 

de la langue et de l'auto-évaluation du niveau de 

bilinguisme 

v) passation des questionnaires et correction 

vi) formation des groupes (échantillonnage des 

sujets) 
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2. Pré-expérimentation  

Une pré-expérimentation a été faite sur une vingtaine ' 

de sujets de lère année de l'Université de Moncton afin de 

roder nos instruments, mettre â l'épreuve notre situation 

expérimentale et y apporter les corrections qui s'imposaient. 

3. Empérimentatiop sur le terrain  

a) avec le groupe unilingue français (du 26 février au 

ler mars 1979) 

b) avec les groupes bilingues (du 12 au 21 mars 1979) 

c) avec le groupe unilingue anglais (les 2, 4 et 5 

avril 1979) 

4. plpouillement des résultats  

5. Analyse statistique des données  

6 - EfdÊn1911!2:11_1AER2EI  final  
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CHAPITRE II . 

LES RESULTATS  

Dans ce chapitre, nous allons analyser les résultats 

ou les réactions des sujets aux divers stimuli. Nous 

analyserons séparément la situation de rivalité binoculaire 

et la situation du mode dichotique d'écoute. 

Avant de procéder à l'analyse des données, voyons 

comment nous avons organisé les réponses des sujets. Comme 

nous l'avons expliqué précédemment, notre travail porte 

essentiellement sur le rapport entre deux pôles de force 

que nous essayons de mesurer à partir des réactions de 

sujets bilingues, mis dans une situation de conflit où ils 

ont à choisir entre deux stimuli, l'un correspondant à 

leur culture et l'autre à la culture de l'autre groupe. 

La réaction aux différents stimuli déterminera où se situe 

chaque sujet par rapport à ces deux pôles de force. 

Or, dans notre •expérience, nous avons pu observer, 

autant dans la situation de rivalité binoculaire que dans 

la situation du mode dichotique d'écoute, cinq réactions 

possibles: 1) absence de dominance, les deux éléments du 

stimulus, c'est-à-dire le mot français et le mot anglais 

sont tous les deux perçus (AF), 2) existence d'une dominance, 

c'est soit le mot anglais (A), soit le mot français (F) qui 

est perçu, 3) confusion avec dominance, invention d'un 



nouveau mot à dominance soit française (FC) soit anglaise (AC); 

exemple: du stimulus TERRE-EARTH, le sujet perçoit TEETH, 

4) confusion (C), invention d'un mot n'ayant aucune équiva-

lence ni en langue française ni en langue anglaise; exemple: 

du stimulus ROMAN-NOVEL, le sujet perçoit ROMEL, et 5) absence 

de réaction (AB), impossibilité pour le sujet de donner une 

réponse. 

Ces cinq possibilités de réponses dénotent, avec une 

intensité différente, de l'attirance vers l'un ou l'autre 

des deux pôles de force, en l'occurrence le modèle culturel 

anglais représenté dans notre expérience par le mot anglais 

(A) et le modèle culturel français exprimé par le mot 

français (F). A égale distance de ces deux pôles, à un 

point neutre, se situe la réaction AF qui ne présente aucune 

dominance. A ce point neutre, se trouvent également les 

réactions C (confusion) et AB (absence de réaction); aucune 

de ces réactions n'exprime une attirance vers l'une ou 

l'autre langue. Enfin entre les deux pôles A et F et le 

point neutre (oti se situent AF, C et AB) se placent les 

deux réactions intermédiaires AC et FC, respectivement l'un 

vers le pôle A et l'autre vers le pôle F. 

Ces cinq réactions forment donc un continuum cohérent 

qui peut être représenté comme suit: 

AF 

Al
-2

4C 	C 	B 	Ag 
2 1 , 

gl, 	 A partir de ce raisonnement, nous avons attribué les 

valeurs suivantes aux diverses réactions des sujets: 

F 
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A (réaction à dominance anglaise) 	 1 

AC (confusion à dominance anglaise) 	  2 

AF, C et B (absence de dominance, confusion 
et absence de réponse) 	  3 

FC (confusion à dominance française) 	  4 

F (réaction à dominance française) 	  5 

A. 	La rivalité binoculaire: la réaction aux stimuli visuels 

Dans l'ensemble, les sujets ont eu tendance une réaction 

favorable aux stimuli de langue anglaise. Reprenons l'ordre 

hiérarchique que nous venons de définir et voyons comment 

se répartissent l'ensemble des sujets et les groupes sur ce 

continuum. D'abord, établissons nos points de repère pour 

mieux comprendre nos comparaisons. Au pôle A (Cf. Figure 1) 

se trouve le groupe théorique à dominance anglaise (G A) qui 

hypothétiquement réunirait uniquement des sujets ne réagis-

sant qu'aux stimuli en langue anglaise (la moyenne des scores 

serait 1 et son écart-type 0); au pôle F, le groupe théorique 

à dominance française  (G  F) ne réagissant qu'aux stimuli en 

langue française (la moyenne des scOres serait 5 et son 

écart-type 0) et au centre, en équilibre, le groupe théorique 

sans dominance (GAF  ) réagissant à la fois aux stimuli de 

langue française et de langue anglaise dans les même propor-

tions (la moyenne des scores serait 3 et son écart-type 0). 

D'après la Figure 1, on peut constater que: 

a) l'ensemble des sujets (groupes expérimentaux et 

groupes contrôles) avec une moyenne de 2.62 à proximité du 

groupe sans dominance (GAF)  mais du côté du pôle A, 
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b) les trois groupes bilingues se situent également à 

proximité du groupe théorique sans dominance (GAF)  mais plus 

près du pôle A que du pôle F, et, 

c) le groupe unilingue anglophone (m = 1.6) se situe 

plus près du pôle A (représentant sa langue d'appartenance) 

que le groupe unilingue francophone (m = 3.6) du pôle F 

(représentant sa langue d'appartenance). 

Par ailleurs, le tableau III, nous donne l'analyse de 

la variance (Split-Plot Design 5 x 2 x 4 x 4) des réactions 

aux stimuli visuels selon les trois groupes bilingues, les 

deux groupes unilinguès, le sexe, les quatre catégories de 

stimuli et les mots. On constate une différence significative 

entre les groupes (F 	= 4,90 

catégories à l'intérieur des groupes (F12,270 = 11.92, 

p < .01), entre les mots (F 121080  = 17.86, p < .01), et 

entre les mots .à l'intérieur des groupes (F48,1080 = 3.31, 

p< .01). 

L'analyse à comparaisons multiples, Newman-Keuls, 

(Tableau IV), fait ressortir des différences significatives 

(p < .01): 

a) entre chaque groupe bilingue (G 1 , G 2 et G3 ) et les 

deux groupes unilingues (G 4 et G5 ), et, 

b) entre le groupe bilingue "balancé" et le groupe 

théorique sans dominance. 

Le groupe bilingue "balancé" est donc le seul des 

trois groupes bilingues à manifester une différence 

significative entre les deux langues et en faveur de la 

37.81, p < .01), entre les 



SOURCES MC SC 

21 

113LEAU III  

ANALYSE DE LA VARIANCE PAR ORDRE HIERARCHIQUE (SPLIT-PLOT 
DESIGN 5 X 2 X 4 X 4) DES DONNEES DE LA SITUATION DE 

RIVALITE BINOCULAIRE EN CE. QUI CONCERNE LES CINQ GROUPES, 
LE SEXE,. LES  CATEGORIES.ET  LES MOTS 

NUM DEN 

Inter 

Groupes 	 641.066 	4 	90 160.266 37.81 	.01 

Sexe 	 2.325 	1 	90 	2.325 	..54 	n.s. 

Groupes x sexe 	4.869 	4 	90 	1.217 	.28 	n.s. 

Erreur (inter) 	381.410 	90. 	 4.237 

Intra 

Catégories 	S 	 10 ..756 	3 	270 	3.585 	1.95 	n.s. 

Cat. x groupes 	262.506 	12 	270 	21.875 11.92 	.01 

Cat. x sexe 	 3.116 	3 	270 	1.038 	.56 	n.s. 

Caté. x sex. x gr. 12.723 	12 	270 	1.060 	.57 	n.s. 

Erreur  (cat.) 	495.132 	270 	 1.833 

Mots 	 339.575 	12 1080 	28.297 17.86 	.01 

Mots x groupes 	251.780 	48 1080 	5.245 	3.31 	.01 
Mots x sexe 	 21.287 	12 1080 	1.773 	1.11 	n.s. 

Mots x gr. x sex. 	98.124 	48 1080 	2.044 	1.29 	n.s. 

Erreur (mots) 	1711.112 1080 	 1.584 
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TABLEAU IV 

NEWMAN-KEULS POUR LES DEUX GROUPES UNILINGUES, LES TROIS 
GROUPES BILINGUES ET LE GROUPE THEORIQUE SANS DOMINANCE 

22 
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langue anglaise. 1 

On constate également des réactions différentes en ce' 

qui concerne les quatre catégories de stimuli. Le Newman-

Keuls (Tableau V) indique des différences significatives: 

a) entre la catégorie III et les catégories I et II ' 

dans le groupe bilingue "balancé" (G 2 ), 

b) entre toutes les catégories dans le groupe unilingue 

français (exception faite entre les catégories II et IV), et, 

c) entre les catégories I, III et IV et les catégories 

II, III et IV dans le groupe unilingue anglais (G 5 ). 

Cependant, aucune différence significative n'existe 

entre les catégories dans les groupes à dominance anglaise 

(G5 ) et à dominance française (G 4 ). D'ailleurs, d'après la 

Figure 2, ces deux mêmes groupes ont pratiquement les mêmes 

réactions à l'exception de la première catégorie dans 

laquelle le groupe à dominance française (G1 ) perçoit plus 

de mots français ce qui est l'inverse pour le groupe à 

dominance anglaise (G3 ). Le groupe bilingue "balancé" 

rejoint les deux autres groupes bilingues (G1  et G 3 ) en ce 

qui concerne les catégories II et IV mais par contre s'en 

éloigne dans les catégories I et II dans lesquelles il 

perçoit plus de mots anglais. 

La Figure 2 présente un fait intéressant à remarquer: 

les deux groupes unilingues ont dans la première catégorie 

1 D'ailleurs, ce groupe révèle un "t" significative 
(t = -4.86, p < .001, dl = 19). 
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es, 

• • *Figure 2  

Répartitiàn des groupes Selon les quatre catégories de stimuli visuels 

<*\\?,4 

G-0 G5 
Groupe unilingue anglais 

G2 
Groupe bilingue "balancé" 

G 3 Groupe bilingue à dominance anglaise 

4--# G1 Groupe bilingue à dominance française 

<>----01-  G4 Groupe unilingue français 

1 	 1  

I 	 I•I 	III 	IV  

CATEGORIES 

• • 
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TABLEAU V 

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS, DES. CINQ 
GROUPES ET DES QUATRE CATEGORIES, EN CE QUI CONCERNE 

LES REACTIONS AUX STIMULI VISUELS 

GROUPE 	C
4 

2.649 

BILINGUE A C 2  2.724 

DOMINANCE C 3 2.762 

FRANCAISE C
1  3.112 

C 	C
2 	

C3 	1 

7 	.07 	.11 	.46 

- 	.03 	.38 

- 	.35 

2 	
C
4 	C3 

GROUPE 	C1  2.074 

BILINGUE 	C 2  2.225 

"BALANCE" 	C
4 
 2.549 

C
3 

2.899 

.15 	.47 	.82XX 

.67" 

.35 

1 	C4 	C
2 

C
3 

GROUPE C1  2.500 

BILINGUE A C
4 

2.562 

DOMINANCE C
2 

2.724 

ANGLAISE C
3 

2.837 

.06 	.22 	.33 

	

.16 	.28 

.11 

GROUPE 	C
4 

2.937 

UNILINGUE C
3 

3.012 

FRANCAIS 	C2  3.674 

C1 4.762 

C 4 	C
3' 

• 	C
2 	Cl  

- 	.07 	.73XX 1.82XX 

cx .66 cx 
 1.75:1  

_ 	1.08xx 

GROUPE 	C 1.075 

UNILINGUE C
2 1.400 

ANGLAIS 	C 4  2.000 

C
3 

2.050 

	

C 2 	
C
4 	

'C
3 

x • 	x 

	

.32 	.92x  .97x  

.60xx 	.65Xx  

.05 

C1 - catégorie des mots homographiques 
C 	catégorie des mots quasi-homographiques â complàter 
C 2
3. - catégorie des mots dissemblables orthographicuement 

C A  - catégorie des autonymes 
xk p < .01 
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(mots homographiques) une réaction nettement orientée vers 

leur langue dominante (la moyenne du groupe unilingue 

français (G4 ) = 4.76 et la moyenne du groupe unilingue 

anglais (G 5 ) = 1.07). Cependant, dans la catégorie II 

•  (mots quasi-homographiques à compléter), les deux groupes 

tendent à s'orienter vers la langue seconde et cette 

tendance s'accentue dans les deux catégories III (synonymes 

orthographiquement dissemblables) et IV (antonymes). Cette 

attirance vers le ceptre du continuum est plus prononcée 

dans le groupe unilingue français (G 4 ) ( mII = 3.6, mlIT  = 3 

et mIV = 2.9) que dans le groupe unilingue anglais (G5 ) 

(mII = 1.4, mIII  = 2 et mIV  = 2). 

Cette tendance de la moyenne des scores à s'orienter 

vers le centre du continuum de notre échelle hiérarchique 

s'explique par le nombre de confusions et absences de 

réponses qui est supérieur dans les catégories III et IV 

par rapport aux deux premières catégories. 2 

Les confusions et absences de réponses pour l'ensemble 

des 1600 stimuli de la situation de rivalité binoculaire se 

chiffrent à 195 (12%) dont 182 (11%) se retrouvent dans les 

catégories III et IV. A l'intérieur des groupes, elles se 

répartissent comme suit: 

2 
Le nombre total de confusions et d'absences de réponses 
dans les deux premières catégories est négligeable: 3 (.9%) 
pour C.,. et 10 (3%) pour C, T . La somme totale des réactions 
AF (petceptions des deux eits anglais et français) est minime: 
23 (1.4%) pour l'ensemble des 1600 stimuli de la situation de 
rivalité binoculaire. 
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cIII 	 C IV  

G1 	25 (31%) 	16 (20%) 

G2 	20 (25%) 	14 (18%) 

G3 	24 (30%) 	11 (14%) 

G4 	29 . (36%) 	18 (23%) 

G
5 	13 (16%) 	12 (15%) 

111 (28%) 	71 (18%) 

Il est à remarquer que le groupe unilingue anglais (G 5 ) 

manifeste moins de confusions et d'absences de réponses (8% 

pour l'ensemble des stimuli) que le groupe unilingue français 

(G4 ) (16% pour l'ensemble des stimuli). 

B. 	Lentodedich° 	ue  d'écoute 

Les réactions aux deux différents genres de stimuli 

auditifs ont été quantifiées à partir de la même échelle 

hiérarchique utilisée dans l'analyse des résultats de la 

situation de rivalité binoculaire. 

• 1. Les stimuli2.212Eprtant2r2pIèmes mathématiques: 

Les réactions aux stimuli comportant des problèmes 

•.mathématiques ont reçu les valeurs suivantes: 

1 point pour les réponses données en langue anglaise au 

problème énoncé en langue anglaise (A); 

2 points pour les réponses données en langue française 

au problème énoncé en langue anglaise (A f ); 

3 points pour les réponses données en langue soit 

anglaise soit française et résultant d'une confusion des 
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deux problèmes énoncés simultanément en langue anglaise et 

française (Caf ). Exemple: aux stimuli: ONE 1- ONE et 

DEUX 4. DEUX, le sujet répond trois ou three. Il y a eu 

manifestement une confusion de ONE 4. DEUX. (Seulement 5% 

des 1000 stimuli ont été l'objet d'une telle confusion.); 

3 points pour les réponses fausses (Rfx ) et aux absences 

de réponses (Rab)  (Seulement 6% ont reçu une réponse fausse 

ou sont demeurés sans réponse.); 

3 points pour les réponses données aux deux problèmes 

énoncés simultanément. (Aucun sujet n'a donné une telle 

réponse (AF).); 

4 points pour les réponses données en langue anglaisé 

au problème énoncé en langue française (Fa);  

5 points pour les réponses données en langue française 

au problème énoncé en langue française (F). 

La Figure 3 nous donne la répartition de l'ensemble 

des sujets et des cinq groupes de notre recherche en ce qui 

concerne les réactions aux additions arithmétiques présentées 

sous le mode dichotique d'écoute. 

L'ensemble des sujets (moyenne = 2.9) se situe au centre 

du continuum que nous venons d'expliquer. Contrairement à la 

situation de rivalité binoculaire, la répartition des cinq 

groupes se fait d'une façon plus équivalente entre les deux 

pôles A et F. Les groupes bilingue "balancé" (G 2 ) et à 

dominance française (G1 ) ainsi que le groupe unilingue 

français (G
4  ), tout en se situant à proximité du centre du 

continuum, sont attirés vers le pôle F, tandis que le groupe 



M = 1 
— Groupe théorique à dominance anglaise 

29 

ID% 

rt 

Iri  

M = 2.9 

rt 

(1) 0 

M 
17" 

hl 0 
H. 0 

M 
• m 
0.1 

. 
H* CD 
N. H 
• 0 
(ni 	hi 

fa- 
-- 	tC:1 
• e 
o 
t5' 0 
H 1 4 	(A) 
010 

(I) (D 

M • 0 
rtM 

CD% M 
• 0 
M 0 
(± 11 
P. (D 

cn 
0.1 

Di (D 

çt

cn  

Sà) 
0 

= 2.1 Groupe unilingue anglais 

Groupe bilingue à dominance anglaise 

Groupe théorique sans dominance 

Groupe bilingue "balancé" 

Groupe bilingue à dominance française 

Groupe unilingue français 

0 

Groupe théorique à dominance 
française 



• 

30 

bilingue à dominance anglaise (G 3 ) et le groupe unilingue 

anglais (G 5 ) se situent vers le pôle A. 

Par ailleurs, le Tableau VI indique des différences 

significatives: 

a) entre les groupes (F490 = 19.72, p < .01), 

b) entre l'oreille gauche et l'oreille droite (la 

latéralité) (F
1,90 = 19.85, p < .01), et, 

0 entre les problèmes mathématiques (les tâches) 

(F
3,720 = 9.00, p< .01). 

L'analyse à comparaisons multiples, Newman-Keuls, fait 

ressortir des différences significatives entre les groupes: 

a) bilingue "balancé" (G 2 ), b) à dominance française (G i ) 

et 0 unilingue français (G
4) 

et les groupes: a) bilingue à 

dominance anglaise (G 3 ) et b) unilingue anglais (G 5 
 ). (Tableau VII) 

Les groupes dont la langue maternelle est le français 

(G1 , 2 et G 4 ) offrent donc une similitude dans leurs 

réactions aux stimuli exprimés verbalement. Tout en ne 

présentant pas de différences significatives avec le groupe 

théorique sans dominance (G 6 ), ils ont tendance à être 

attirés par le pôle F qui représente leur langue dominante. 

Le même phénomène se produit chez les deux groupes dont la 

l'anglais (G 3  et G 5 ) 	cette fois-ci 
D 

l'attirance se fait vers le pôle inverse qui représente leur 

langue dominante. 

La latéralité: En donnant leurs réponses aux 10 problèmes 

mathématiques, les sujets avaient une alternative, choisir les 

réponses soit à partir de la langue dans laquelle étaient 
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TABLEAU VI  

ANALYSE DE LA VARIANCE PAR ORDRE HIERARCHIQUE (SPLIT-PLOT 
DESIGN 5 X 2 X 2 X 5) DES DONNEES DE LA SITUATION DU 

MODE DICHOTIQUE D'ECOUTE (REPONSES AUX PROBLEMES. 
MATHEMATIQUES) SELON LES CINQ GROUPES, 
LE SEXE, LA LATERALITE ET LES TACHES 

SOURCES 	 SC 	DL 	MC 

NUM DEN 

Inter  

Groupes 	 216.333 	4 	90 	54.083 19.72 	.01 

Sexe 	 .144 	1 	90 	.144 	.05 	n.s. 

Groupes x sexe 	16.145 	4 	90 	4.036 	1.47 	n.s. 

Erreur (inter) 	246.796 	90 	 2.742 

111› 	
Intra  

Latéralité 	128.163 	1 	90 128.163 19.85 	.01 

Lat. x groupes 	12.826 	4 	90 	3.206 	.49 	n.s. 

Lat. x sexe 	 .004 	1 	90 	.004 	.00 	n.s. 

Lat. x sexe x gr. 	22.485 	4 	90 	5.621 	.87 	nos. 

Erreur (lat.) 	580.917 	90 	 6.454 

Tâches 	 104.439 	8 	720 	13.054 	9.00 	.01 

Tâches x groupes 	40.759 	32 	720 	1.273 	.87 	n.s. 

Tâches x sexe 	6.752 	8 	720 	.844 	.58 	n.s. 

Tâches x sexe x gr. 42.164 	32 	720 	1.317 	.90 	nos. 

Erreur (tâches) 	1044.186 	720 	' 	1.450 
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• TABLEAU  VII 

.55 	. ..87xX  

.31 

• - 

.99xx  1011xx  1.30xx  

	

.44x 	.55x .74XX 

	

.12 	.24 	.42 

	

.11 	.30 

.19 

G5 2.130 

G3 2.689 

6 3.000 

G2 3.129 

G1  3.244 

G4 3.424 

• 

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS, DES 
REACTIONS AUX STIMULI AUDITIFS (PROBLEMES MATHEMATIQUES) 

SELON LES TROIS GROUPES BILINGUES. • 
ET LES DEUX GROUPES UNILINGUES 
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G2 	G1 G4 

G
5 Groupe unilingue anglais 

G3 - Groupe bilingue à dominance anglaise 

G
6 

- Groupe théorique sans dominance 

G2 - Groupe bilingue "balancé" 

G1 - Groupe bilingue à dominance française 

G4 - Groupe unilingue français 

	

X 	p < .05 

	

xx 	p < .01 

• 
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énoncé le problème soit à partir du phénomène perçu par 

l'une des deux oreilles sans tenir compte de la langue. 

L'analyse de la variance fait ressortir , une différence 

significative entre les deux oreilles (F 1,90 = 19.85, p .01), 

l'oreille dominante étant la gauche: la moyenne des scores, 

en effet, pour cette oreille est 3.28 et pour la droite 2.56. 

2. Les stimuli comportant des aires de mots: 

Les réactions aux mots présentés verbalement sous le 

mode dichotique d'écoute ont reçu les valeurs suivantes: ' 

1 point pour la perception exacte du mot anglais 

présenté (A); 

2 points pour la perception d'un mot anglais inventé 

• à partir de la confusion des deux mots présentés 

simultanément  

3 points pour l'absence de réponse (Elle a été 

négligeable, à peine .5%); 

4 points pour la perception d'un mot français inventé 

à partir de la confusion des deux mots présentés simultané-

ment (Fc ); 

5 points pour la perception exacte du mot français 

présenté (F). 

La répartition des scores pour l'ensemble des sujets 

et des cinq groupes en ce qui concerne la perception auditive  

des mots est présentée à la Figure 4. Par rapport à la 

répartition des réponses aux problèmes mathématiques, les 

groupes unilingues anglais (G5 ), bilingue à dominance anglaise 
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(G3) et bilingue "balancé' (G 2
) sont attirés davantage par 

le pôle A. D'ailleurs, on remarque la mème chose pour la 

moyenne de l'ensemble des sujets (2.7). Seuls les groupes 

bilingue à dominance française (G 1 ) et unilingue français 

(G4) sont manifestement plus attirés par le pôle F et le • 

groupe bilingue à dominance française légèrement plus que 

le groupe unilingue français (G 4 ). 

L'analyse de la variance indique des différences 

significatives (Tableau VIII): 

a) entre les groupes (F4,80 
= 

h) entre l'oreille gauche et l'oreille droite (la 

latéralité), (F 1 	= 5.72, p < .05) , (-'0 ,  

c) entre les catégories de mots ( 	8.15, " F 2,160 = 

p < .01), 

d) entre les catégories à l'intérieur des groupes . 

(F 8,160 = 5.60, p < .01), 

e) entre les catégories et la latéralité (F 2,160 = 4.79, 

p < .01), 

f) entre les mots (F 6,480 = 24.31, p < .01), et, 

• g) entre les mots à l'intérieur des groupes 

(F 24,480 = 1.84, p < .01). 

L'analyse à comparaisons multiples, Newman-Keuls, fait 

ressortir des différences significatives (Tableau IX): 

a) entre les groupes: a) bilingue à dominance française 

(G1 ), b) bilingue "balancé" (G 2 ) et c) unilingue français (G 4 ) 

et les groupes: a) bilingue à dominance anglaise (G 3 ) et 

b) unilingue anglais (G5); 

21.66, p < .01), 

(1P 
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SOURCES 

160 	20.463 

160 	14.049 

160 	.881 

160 120.210 

160 	.328 

160 	2.809 

160 	9.221 

160 	3.981 

2.508 

2 

8 

2 

2 

8 

8 

2 

8 

160 

8.15 

5.60 

.35 

4.79 

.13 

1.12 

3.67 

1.58 

.01 

.01 

n.s. 

.01 

nos0 

n os. 

nos, 

nos. 
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TABLEAU VIII  

ANALYSE DE LA VARIANCE PAR ORDRE HIERARCHIQUE (SPLIT-PLOT 
DESIGN 5X2X2X3X3) DES REACTIONS AUX STIMULI 
AUDITIFS (MOTS) SELON LES CINQ GROUPES, LE SEXE, 

LA LATERALITE, LES CATEGORIES ET LES MOTS 

Inter 

Groupes 

Sexe 

Latéralité 

Gr. x sexe 

Gr. x lat. 

Sexe x lat. 	 2.777 

Gr. x sexe x lat. 	11.655 

Erreur (inter) 	445.463 

Intra 

Catégories 	 40.926 

Cat. x gr. 	112.396 

Cat. x sexe 	 1.762 

Cat. x lat. 	 24.042 

Gr. x sexe x lat. 	2.625 

Gr , x lat, x cat. 	22.478 

Sexe x lat. x cat. 18.442 

Gr , x s. x 1. x C. 31.855 

Erreurs (cat.) 	401.390 

482.502 

5.137 

32.110 

26.140 

15.566 

4 	80 120.625 21.66 	.01 

1 	80 	5.137 	.92 	n.s. 

1 	80 	32.110 	5.72 	.05 

4 	80 	6.535 	1.17 	nos. 

4 	80 	3.891 	.69 	n.s. 

1 	80 	2.777 	0 49 	n.s. 

4 	80 	2.913 	.52 	n.s. 

80 	 5.568 

.01 

.01 

n.s. 

n.s , 

n.s, 

n,s. 

nos. 

nos, 

Mots 

Mots x groupes 

Mots x sexe 

Mots x lat. 

Gr. x sexe x mots 	49.232 

Gr. x lat.x mots 	42.033 

Sexe x lat. x mots 	7.839 

Gr , x s. x 1. x m. 54.919 

Erreur (mots) 	969.021 

	

6 	480 	49.095 24.31 

	

24 	480 	3.727 	1.84 

	

6 	480 	2.333 	1.15 

	

6 	480 	1.144 	.56 

	

24 	480 	2.051 	1.01 

	

24 	480 	1.751 	.86 

	

6 	480 	1.306 	.64 

	

24 	480 	2.288 	1.13 

	

480 	 2.018 

294.571 

89.456 

14.000 

6.867 



	

G
5 1.588 	 .5] 	1.36XX 1.41XX 1.77XX 1.87

XX 

	

G
3 2.100 	

.84xx  .90xx  1.26xx  1.36xx  

	

G 2 2.949 	 - 	.05 	.41 	.51 

	

G
6 3.000 	 - 	.36 	.46 

G4 3.366 

G 3.461 
1 

.09 

Olele 

TKBLEAU IX 

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS, DES 
REACTIONS- AUX STIMULI AUDITIFS (MOTS) SELON LES 

TROIS GROUPES BILINGUES ET LES pEux GROUPES UNILINGUES 

G 2 	G6 G4 G1  

G
5 - Groupe unilingue anglais 

G3 - Groupe bilingue à dominance anglaise 

G2 - Groupe bilingue "balancé" 

G
6 

- Groupe théorique sans dominance 

G - Groupe unilingue français 

G
1 

 . - Groupe bilingue à dominance française 

xx p < 
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b) entre le groupe théorique sans dominance (G 6 ) et 

les groupes bilingue à dominance anglaise (G 3 ) et unilingue 

anglais (G5 ). 

Seuls ces deux derniers groupes offrent donc une 

différence significative entre les deux langues et en faveur 

de la langue anglaise. 

Le Tableau X indique une différence significative entre 

la catégorie I (mots homographiques) et le è deux autres 

catégories II (synonymes orthographiquement dissemblables) 

et III (antonymes). 

. Par contre, le Tableau XI ne fait ressortir aucunes ' 

différences significatives entre les catégories à l'intérieur 

des groupes bilingue à dominance française (G 1
) bilingue'à 

dominance anglaise (G 3
) et unilingue anglais (G5  ). On 

retrouve des différences significatives entre les catégories 

I et II (p < .05) dans le groupe bilingue "balancé" (G 2 ) et 

entre la catégorie I et les catégories II et III (p < .01) 

dans le groupe unilingue français (G 4 ). 

L'oreille dominante dans la perception des mots, comme 

dans la perception des problèmes mathématiques, est la gauche. 

En effet, la moyenne pour l'oreille est 2.88 et pour la 

droite 2.5. 

C. 	L'identité et la •référence culturelles: 

Dans quelle mesure les sujets qu'ils soient bilingues 

ou unilingues s'identifient-ils à leur propre culture? Quelle 

attitude ont-ils envers leur groupe d'appartenance? La 
• 
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• 
'1ABLEAU X 

.:1=•• .14 

CE. 

.50XX 

.36x  

C
2 
 2.476 

C
3 

2.619 

C
1 
 2.983 

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS,.DES 
REACTIONS AUX STIMULI .ADDITIFS (MOTS) 

. SELON LES CATEGORIES 

C
3 

C 2 - Catégorie de mots orthographiquement dissemblables 

C 3 - Catégorie des antonymes 

C 1  - Catégorie de mots homographiques 

	

x 	p < .05 

	

xx 	p < .01 



GROUPE 

BILINGUE 

"BALANCE" 

C
2 2.616 

C 3 2.899 

C
1 
 3.333 

.71x  

.43 

.28 

.45 	.30 

.05 

C 2 C 3 

.30 

• GROUPE 

UNILINGUE 

ANGLAIS 

C 2 1.516 

C1  1.533 

C 3 
1.716 

C2 	C1 
 

. 	'001 

C 3 
.20 

.18 
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TABLEAU XI 	. 

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS, DES 
REACTIONS AUX STIMULI' AUDITIFS (MOTS) SELON LES 

CATEGORIES DE STIMULI ET LES CINQ GROUPES 

GROUPE 

BILINGUE A 
C3 

3.249 

DOMINANCE C 2 3.366 

FRANCAISE C 1  3.766 

C
3 	C2 	Cl  

.11 	.51 

.40 

C 2 

C 2 	C3 

GROUPE 

BILINGUE A C
1  1.783 

DOMINANCE C 2 2.233 

ANGLAISE 	C 3 2.283 

GROUPE 

UNILINGUE 

'FRANCAIS 

C 2 2.649 

C 3 2.949 

C
1 
 4.499 

C l  

1.85XX 

1.55xx  

C 1 - Catégorie de mots homographiques 

C 2 - Catégorie de mots orthographiquement dissemblables 

C 3 - Catégorie des antonymes 

	

x 	p < .05 

	

xx 	p < .01 
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réponse à ces questions nous apportera peut -être une 

explication aux réactions provoquées par les situations de 

rivalité binoculaire et du mode dichotique d'écoute. 

Nous avons tenté de connaître les attitudes de nos 

sujets en administrant à chacun à la fin de l'expérience 

deux échelles de Dutta, Normand et Kanungo (1969), l'une 

mesurant l'identité culturelle (Annexe 2) et l'autre la 

préférence culturelle (Annexe 3). • 

1. L'identité culturelle: 

L'échelle d'identité culturelle comprenait neuf énoncés 

envers lesquels les sujets donnaient le degré de leur accord 

ou de leur désaccord en utilisant une échelle en sept points. 

Un score élevé (score maximum = 63) indique une forte identité 

au groupe canadien anglais. 

L'analyse de la variance à deux dimensions (Tableau XII) 

fait ressortir une différence significative entre les 

(F4 	3.05, p < .05). Le Newman-Keuls situe cette ,90 - - 

différence entre le groupe unilingue anglais (G 5 ) et le 

groupe bilingue à dominance anglaise (G 3 ). D'ailleurs, ce 

sont les deux groupes dont la langue maternelle est l'anglais 

qui ont respectivement enregistré la moyenne la plus faible 

(16 pour G5 ) et la moyenne la plus élevée (23.79 pour G 3 ). 

Cependant, ces deux groupes n'offrent aucune différence 

significative avec les trois autres groupes (G 1 , G 2  et G 4 ) 

dont la langue maternelle est le français. (Tableau XIII) 
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• TkBLEAU XII 

MC • SC SOURCES DL 

NUM DEN 

ANALYSE DE LA VARIANCE A DEUX DIMENSIONS DES SCORES 
DE L'ECHELLE D'IDENTITE CULTURELLE 

' Groupes 	- 	674.839 	4 	90 168.709 	3.05 	.05 

Sexe  • 	. 	 207.359 	1 	90 207.359 	3.75 	n.s. 

Groupes x sexe 	283.840 	4 	90 	70.960 	1..28 	n.s. 
, 

Erreur 	 ' 4971.335 	90 55.237 



G5 16.04 

G1  18.94 

G4 19.04 

G2 21.349 

G 3 23.79 

G
5 

7.75
x  

G
1 

 2.90 

G2 

5.30 

2.40 

2.30 

G
4 

3.00 

' 1.00 

G
3. 

4.85 

4.75 

2.45 
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• TAMEAU XIII  

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS, DES SCORES 
DE L'ECHELLE D'IDENTITE CULTURELLE SELON LES CINQ GROUPES 

G5 - Groupe unilingue anglais 

G1 - Groupe bilingue à dominance française 

G4  - Groupe unilingue français 

G2 - Groupe bilingue "balancé" 

G3 - Groupe bilingue à dominance anglaise 

- 'p  < .05 
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2. La préférence culturelle: 

L'échelle de préférence culturelle comprenait dix 

questions, chacune suivie d'une échelle en sept points. 

Une version française du questionnaire qui avait pour but 

de connaître l'attitude'des sujets envers le •groupe canadien 

français fut administrée aux trois groupes bilingues (G 1 , G 2 

 et G3
) et au groupe unilingue français (G 4

). Un score élevé 

(score maximum = 70) indique une forte préférence envers le 

groupe canadien français. 

Le groupe unilingue anglais (G 5 ) eut à répondre a une 

version en langue anglaise du questionnaire. Identique à 

la version en langue française, il mesurait cependant 

l'attitude envers le groupe canadien anglais. (On substituait 

les mots "anglais" et "anglophone" aux mots "français" et 

"francophone" et inversement.) 

L'analyse de la variance à deux dimensions (Tableau XIV) 

indique des différences significatives entre les groupes 

(F4,90 = 21.17, p < .01). Le Newman-Keuls (Tableau XV) fait 

ressortir des différences significatives: 

a) entre le groupe bilingue à dominance française (G 1 ) 

et les groupes a) bilingue "balancé" (0 2 )1 b) bilingue à 

dominance française (G 1 ) et les groupes a) bilingue "balancé" 

(G2 ), h) bilingue à dominance anglaise (G 3 ) et c) unilingue 

anglais (G5 ); 

h) entre le groupe unilingue français (G 4 ) et les 

groupes a) bilingue "balancé" (G 2 ), h) bilingue à dominance 

anglaise (G3) et c) unilingue anglais (G5); 



MC SC DL 

NUM DEN 

SOURCES 

• 
45 

TABLEAU XIV 

•  ANALYSE DE LA VARIANCE A DEUX DIMENSIONS DES 
SCORES DE L'ECHELLE DE PREFERENCE CULTURELLE 

Groupes 

Sexe 

Groupes x sexe 

Erreur 

	

4342.437 	4 	90 1085.609 21.17 	.01 

	

47.609 	1 	90 	47.609 	.92 	n.s. 

	

119.835 	4 	90 	29.958 	.58 	n.s. 

	

4614.203 	90 	 51.268 



39.19 

46.44 

47.50 

53.89 

58.39 

xx 7.25 	8.30XX 14.70XX 19.20XX 

	

1.05 	• .45XX 11.95  

6.39x 	10.89xx  

4.50 
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TUMEAU XV 

ANALYSE A COMPARAISONS MULTIPLES, NEWMAN-KEULS, DES SCORES 
DE L'ECHELLE DE PREFERENCE" CULTURELLE SELON LES CINQ GROUPES 

• 
G 4 

G3 - Groupe bilingue à dominance anglaise 

G5 - Groupe unilingue anglais 

G2 - Groupe bilingue "balance" 

G4 - Groupe unilingue français 

G1  - Groupe bilingue à dominance française 

	

x 	p < .05 

	

xx 	p < .01 

• 
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c) entre le groupe bilingue "balaneén (G 2 ) et les 

groupes a) bilingue à dominance française (G1 ), h) bilingue 

à dominance anglaise (G3 ) et c) unilingue français (G4 ); 

d) entre le groupe unilingue anglais (G 5 )  et les groupes 

a) bilingue à dominance française (G1 ), b) bilingue à 

dominance anglaise (G3 ) et c) unilingue français (G4 ); 

e) entre le groupe bilingue à dominance anglaise (G3 ) 

et les quatre autres groupes (G 1 ; G 2 , G4 et G 5 ). 

Il est à remarquer que les groupes bilingue à dominance 

française (G1 ) et unilingue français (G 4 ) ont les moyennes 

les plus élevées (respectivement 58 et 53) et que les 

groupes bilingue "balancé" (G 2 )' et unilingue anglais (G5 ) 

ont pratiquement les mêmes moyennes (respectivement 47 et 

46 )' . Par contre, le groupe bilingue à dominance anglaise 

•(G3 ) a la moyenne la plus basse (39) ce qui va à l'encontre 

•du score de l'échelle d'identité. Il aurait, sans doute, 

fallu administrer à ce groupe la version anglaise du 

questionnaire qui était plus proche de son appartenance 

culturelle. 
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• 

CHAPITRE III 

DISCUSSION ET CONCLUSION 

Dans l'ensemble, la culture du groupe majoritaire, la 

culture anglaise semble exercer une force d'attraction 

auprès de la population qui a composé notre échantillonnage. 

Cette attirance est plus marquée dans la situation faisant 

appel à la perception binoculaire qu'à celle découlant de 

la perception auditive. 

Cependant, dans nos groupes bilingues, seul le groupe 

bilingue "balancé" manifeste significativement une attirance 

vers la langue anglaise dans la situation de rivalité 

binoculaire. Dans la situation expérimentale auditive, il 

révèle une attitude plus équilibrée entre les deux langues. 

Le groupe à dominance française n'offre dans aucune 

des situations expérimentales une préférence marquée soit 

pour l'une soit pour l'autre langue. Quant au groupe 

bilingue à dominance anglaise, il ne témoigne également 

d'aucune préférence linguistique à l'exception de la 

perception des paires de mots où il manifeste une attirance 

significative pour la langue anglaise. 

Ces résultats semblent démontrer l'importance d'une 

base solide dans l'une des deux langues pour maintenir un 

équilibre sain entre les deux pôles de force. 

De plus, dans'une situation spontanée dans laquelle le 
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sujet ne peut prendre conscience distinctement de l'existence 

simultanée d'éléments linguistiques bipolaires, (situation 

de rivalité binoculaire), la langue du majoritaire domine.' 

Par contre, dans une situation qui présente les éléments 

bilingues d'une façon distincte (situation du mode dichotique 

d'écoute), les forces semblent s'équilibrer. Sans doute, 

les sujets peuvent-ils faire appel à des modèles de 

comportement ou mécanismes de défense qui modifient leurs 

réponses. 

Les réactions des deux groupes contrôles unilingues 

sont également révélatrices en ce qui concerne l'attrait 

entre les deux pôles linguistiques et culturels. Le groupe 

unilingue anglais, tout en vivant mêlé à la culture 

francophone (plus 1/3 de la population du centre urbain en 

question est francophone), se départit à peine de sa langue 

d'appartenance dans les réactions manifestées dans les trois 

situations expérimentales. Par contre, le groupe unilingue 

français, vivant dans un environnement exclusivement franco-

phone, s'éloigne d'une façon plus prononcée de sa langue 

d'appartenance. Dans les deux situations expérimentales du 

mode dichotique d'écoute, il maintient un équilibre entre 

les deux langues (aucune différence significative entre 

celles-ci). 

Par ailleurs, il n'existe pas de différences importantes 

entre les cinq groupes en ce qui concerne l'identité 

culturelle. De plus, la moyenne des scores (19.83) de 

l'échelle d'identité culturelle est faible. On peut mettre 

en question la validité de cette échelle de mesure qui ne 
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tient pas compte de l'évolution récente des rapports 

existant entre les deux groupes fondateurs du pays. Cette 

échelle tente essentiellement d'évaluer l'identité d'un ' 

groupe par opposition à l'autre groupe. On peut se demander, 

cependant, s'il s'agit d'un critère valable pour évaluer ' 

l'identité culturelle d'un groupe 0.  

Par contre, l'échelle de préférence culturelle donne 

des résultats plus tangibles. En effet, les deux groupes 

bilingue à dominance française et unilingue français 

manifestent une préférence assez nette envers leur propre 

groupe d'appartenance. A remarquer également que ces deux 

groupes sont les seuls à avoir montré une légère attirance 

envers les stimuli en langue française dans la situation 

expérimentale auditive. Cependant, les deux groupes , 

bilingue "balancé" et unilingue anglais ont manifesté une 

attirance égale entre les deux groupes linguistiques. 

Notre recherche a donc démontré que la langue anglaise 

est une force d'attirance pour les sujets bilingues en 

position de minoritaire. Il serait intéressant de connaître 

l'impact de la langue anglaise sur , une population francophone . 

vivant dans un milieu linguistique plus homogène (nord-est et 

nord-ouest du Nouveau-Brunswick) et sur une population 

francophone vivant dans un milieu linguistique à prédominance 

carrément anglophone (Nouvelle-Ecosse et l'Ile-du-Prince-

Edouard). 
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ANNEXE 1  

A. Renseignements généraux. 	• 
(Encerclez le chiffre qui correspond à votre réponse) 

1. NOM 

ADRESSE 

TELEPHONE 

2. SEXE: 1. masculin 
2. féminin 

3. •Date de naissance 

Lieu de naissance 

4. a) Depuis combien de temps habitez-vous cette localité? 

1.  depuis toujours 

2, depuis plus de 10 ans 

3. depuis plus de 5 ans mais moins de 10 ans 

4. depuis moins de 5 ans. • 

h) Quelle autre localité avez-vous habitée? 

5. a) D'après vous, l'état de vos yeux est: 

1. excellent 

2. bon 

3. assez bon 

4. mauvais 

h) D'après vous, l'état de votre ou/e (vos oreilles) est? 

1. excellent 

2. bon 

3. assez bon 

4. mauvais 

6. a) Langue maternelle: 1. le français 

2. l'anglais • 
3. autre (précisez) 

b) Langue seconde: 1 , le français 

2. l'anglais 

3. autre (précisez) 



9 

anglais 
seulement 

6 	7 

1 	2 	3 	4 	5 	6 

autant 
françaises 

qu'anglaises 

7 	8 	9 

anglaises 
seulement 

françaises 
seulement 

11. Lorsque 
exemple, 

1 	2 
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B. Questionnaire sur l'utilisation de votre langue. Dans le 
questionnaire suivant, veuillez encercler le chiffre qui . 
correspond le mieux à votre réponse. 

7. A la maison, je parle: 

1 	2 	3 	4 	5 

français 	 autant 
seulement 	 français 

qu'anglais 

8. En dehors de la famille, avec mes amis et mes 
connaissances, je parle: 

• 
 1 	2 	3 

français 
seulement 

4 	5 	6 

autant 
français 

qu'anglais 

• 8 	9 

anglais 
seulement 

9. Les émissions de télévision que je regarde sont: 

10. Je lis (journaux, revues, romans, 

1 

français 
seulement 

2 	3 	4 	5 	6 

français 
autant qu'en 

anglais 

etc...) en: 

7 	8 	9 

anglais 
. 	seulement 

j'assiste à des rencontres sociales (par . 

fêtes, "parties", etc...) je parle: 

3 	4 	5 	6 	7 	8 	9' 

anglais 
seulement 

français 	 autant 
seulement 	 français 

qu'anglais 

12. Quand je vais magasiner, je parle: 

1 	2 	3 	4.5 	6 

français 	 autant 
seulement 	 français 

qu'anglais 

13. Depuis l'âge de 12 ans, je parle: 

vais 

3 7 	8 	9 	- 
-anglais 
seulement  

a) avec ma famille, 

1 	2 	3 

français 
seulement 

5 	6 	7 

autant 
français 

qu'anglais 

9 

anglais 
seulement 



b) en dehors de ma 
connaissances, 

1 	2 	3 	4 

français 
seulement • 

famille, avec mes amis et mes 

5 

• autant 
français 

qu'anglais 

7 	8 	9 

anglais 
seulement 

53 

b) en dehors de ma famille, avec mes amis et mes 
connaissances, 

1 	2 	3 	4 

français 
seulement 

• 5 	6 	7 

autant 
français 

qu'anglais 

8 	9 

anglais 
seulement 

14. De l'âge de 6 ans à 12 ans, je parlais: 

a) avec ma famille, 

1 	2 	3 

français 
seulement 

4 	5 	6• 

autant 
français •  

qu'anglais 

7 	8 	9 

anglais 
seulement 

15. De l'âge de 4 à 6 ans, je parlais: 

a) avec ma famille, 

1 	2 	3 	4 	5 	6 

français 
seulement 

autant 
français 

qu'anglais 

7 	8 	9 

anglais 
seulement 

b) en dehors de ma famille, avec mes amis et mes 
connaissances, 

1 	2 	• 3 	4  5 	6- 	7 	8 	. g . 

français 
seulement 

anglais 
seulement 

autant 
français 

qu'anglais 

16. De l'âge de 2 ans à 4 ans, je parlais: 

a) avec ma famille, 

1 	2 	3 

français 
seulement 

4 	5 	6 

autant 
français 

qu'anglais 

9 

anglais 
seulement 

b) en dehors de ma.famille, avec mes amie et mes 
connaissances, • 

1 	2 	3 

français 
seulement 

4 	5 

autant 
français 

qu'anglais 

6 	•  7 	8 	9 1  

• anglais 
seulement 
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C. Auto-évaluation de votre niveau dg bilinguisme. (Encerclez 
le chiffre qui correspond le mieux à votre réponse - une 
Seule par question) 

17. De façon générale, je me sens: 

1. beaucoup plus à l'aise en français qu'en anglais. 

2. plus à l'aise en français qu'en anglais. 

3. également à l'aise en français et en anglais. 

4. plus à l'aise en anglaïs qu'en français. 

5. beaucoup plus à l'aise en anglais qu'en français. 

18. Je comprends l'ANGLAIS... 

1. beaucoup moins bien 

2. moins bien 

3. aussi bien 

4. mieux 

5. beaucoup mieux...que le FRANCAIS. 

19. Je parle l'ANGLAIS... 

1. beaucoup moins bien 

2. moins bien 

3. aussi bien 

4. mieux 

5. beaucoup mieux...que le FRANCAIS. 

20. Je lis l'ANGLAIS... 

1. beaucoup moins bien 

2. moins bien 

3. aussi bien 

4. mieux 

5. beaucoup mieux., .que le FRANCAIS. 

21. J'écris l'ANGLAIS... 

1. beaucoup moins bien 

2. moins bien 

•  3. aussi bien 

4. mieux 

5. beaucoup mieux...que le FRANCAIS. 



• VERSION ANGLAISE  

1. NAME 

2. ADDRESS 

3. TELEPHONE 

4. SEX MALE 

FEMALE 

5. DATE OF BIRTH 

6. BIRTHPLACE 

7. HOW LONG HAVE YOU BEEN LIVING IN THIS LOCALITY? 

	 always 	 • 
. 	. 

more than 10 years 

more than 5 years but less than 10 years 

less than 5 years 	• 

8. Where:else have you been living? 

9. The condition of my eyes is: 

excellent 

good 

passably good 

bad 

10. The condition of my ears is: 

excellent 

good 

	 passably good 

bad 
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ENCIRCLE THE NUMBER WHICH CORRESPONDS BEST WITH YOUR ANSWER 

(Only one answer per statement please). 

1. Generally, I feel 

I much more comfortable speaking English than French. 

2 more comfortable speaking English than French . . 

3 also comfortable speaking English or French. 

4 more comfortable speaking French than English. 

5 much more comfortable speaking French than English.• 

2. I understand ENGLISH 

1 much less 

2 less 

3 as well (as) 

4 better 

5 much better than FRENCH. 

3. I speak ENGLISH 

1 much less 

2 i less 

3 as well (as) 

4 better 

5 much better than FRENCH. 

4. I read ENGLISH  

I much less 

2 less 

3 as well (as) 

4 better 

5 much better than FRENCH. 

5. I write ENGLISH 

I much less 

2 less 

3 as well (as) 

4 better 

5 much better than FRENCH.  
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..NNIqUE 2 

Echelle d'identité  culturelle 

Vous trouverez ci-dessous des énoncés avec lesquels certaines 
personnes sont d'accord et d'autres pas. Vous êtes prié de noter 
le degré de votre accord ou de votre désaccord en utilisant 
l'échelle en sept points qui suit chaque énoncé et en encerclant 
le chiffre qui correspond le mieux à votre réponse (une seule 
réponse par énoncé). 

Les chiffres 1 = une forte désapprobation 
2 = une désapprobation modérée 
3 = une légère désapprobation 
4 = de l'indifférence (aucune opinion) 
5 = une légère approbation 
6 = une approbation modérée 
7 = une forte approbation 

1. Par rapport aux Canadiens français, les Canadiens anglais 
sont plus sincères et plus honnêtes. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 

2. La vie de famille est plus importante pour les Canadiens 

5 	 anglais que pour les Canadiens français. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 

3. Par rapport aux Canadiens anglais, les Canadiens français 
manquent d'imagination. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 

4. Les Canadiens anglais apprécient et comprennent mieux les  
arts que la plupart des Canadiens français. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 

5. C'est aux idées et doctrines britanniques que les grandes 
institutions canadiennes françaises doivent leur essor. 

Désaccord 	1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 	Accord. 

•  6. Les enfants canadiens anglais sont mieux élevés que les 
enfants canadiens français. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 

7. Les Canadiens français auraient intérêt à adopter de 
nombreux aspects de la culture britannique. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 
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8. Au Canada, les universités françaises peuvent difficilement 
égaler le niveau intellectuel des universités anglaises. 

• 
Désaccord 	1 	2 	3 	4 - 5 	6 	7 	Accord 

9. Le mode de vie des Canadiens français paraît rudimentaire 
par rapport à celui des Canadiens anglais. 

Désaccord 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Accord 
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You will find below a series of statements of which some 
people approve and others ,-L,7q1't, You are asked to please note 
the extent of your approval or your disapproval by using the 
scale which immediately follows each statement and by encircling 
the number which corresponds best with your answer. (Only one 
answer per statement please) 

The seven numbers of the scale correspond with the 
following answers: 1 = strong disapproval 

2 = moderate disapproval 
3 = slight disapproval 
4 = indifferent (no opinion) 
5 = alight approval 
6 = moderate approval 
7 = strong approval 

1. Compared to the French Canadians, English Canadians are 
more sincere and honest. 

DISAGREE 	1 	2 	3 	4 	5 6 	7 AGREE 

2. Family life is more important to the English Canadians 
than it is to the French Canadians. 

DISAGREE 	1 2 3 4 5 	6 7 AGREE 

gl, 	3. Compared to the English Canadians, the French Canadians 
are an unimaginative people. 

DISAGREE 	1 2 3 4 	5 6 7 AGREE 

4. The English Canadians appreciate and understand the arts 
better than do most French Çanadians. 

DISAGREE 	1 *2 	3 	4 	5 	6 	7 AGREE 

5. The chief stimulants to basic institutions in French 
Canada have come from British ideas and doctrines. 

DISAGREE 	1 	2 	3 	4 	5 6 	7 AGREE 

6. English children are better mannered than French Canadian 
children. 

DISAGREE 	1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 AGREE 	• 

7. The French Canadians would benefit greatly if they adopted 
many aspects of the British culture. 

DISAGREE 	1 2 3 4 	5 6 	7 AGREE 

8. In Canada, the French universities can hardly match the 
intellectual standing  •in the English universities. 

DISAGREE 	1 2 3 4 	5 6 7 AGREE 

• 



60 

9. The French Canadian way of life seems crude when compared 
with that of the English Canadians. 

DISAGREE 	1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 .AGREE 
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Echel1edeéférence  culturelle  

Nous aimerions connaître cotre attitude envers le groupe 
canadien anglais. Dans ce but, nous vous proposons, ci-dessous, 
une série de dix questions, chacune suivie d'une échelle en 
sept points. Veuillez indiquer votre réponse en vous servant 
de cette échelle et en encerclant le chiffre qui correspond le 
mieux â votre attitude. 

1. Vous considérez-vous souvent comme quelqu'un dé français, 
ou d'origine française? 

Jamais 1 	2 . 3 	4 	5 	6 	7 Contineullement 

2. Souhaitez-vous que les francophones dominentla politique 
et les affaires du Canada? 

Pas du tout 	1 .  2 	3 	4 	5 	6 	7 .Beaucoup 
• 

3. La plupart de vos amis intimes sont-ils francophones ou 
anglophones? 

Anglophones .1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Francophones 

4. Préféreriez-vous habiter dans un voisinage francophone 
ou anglophone? 

Anglophone 	1 2 3 4 	5 6 7 Francophone 

5. Voulez-vous épouser un(e) francophone? 

Pas du tout 1 	2 3 	4 	5 6 	7 Beaucoup 

6. Préféreriez-vous que vos enfants grandissent en parlant 
le français ou l'anglais? 

Anglais 	1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Français 

7. Dans quelle mesure aimez-vous parler le français? 

Pas du tout 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Beaucoup 

8. Voudriez-vous que vos enfants épousent des francophones? 

Pas du tout 1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 Beaucoup 

9. Eprouvez-vous souvent de la fierté devant les réalisations 
des francophones? 

Jamais 	1 	2 	3 	4 	5 6 	7 Continuellement 

10. La culture française est-elle pour vous plus importante 
que toute autre culture? 

La moins 	 La plus 
importante 	1 	2 	3 	4 . 5 	6 	7 	importante 
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We would like to find out about your attitude toward English 
Canadians. You will find below a series of 10 questions, , each 
followed by a seven point scale. You are asked to please give 
your answer by using this scale and by encircling the number 
which best illustrates your attitude. 

1. Do you often think of yourself as being an English person, 
or 'a person of English ancestry? 

NEVER 	1 2 3 4 	5 8 7 CONTINUALLY 

2. Are you interested in seeing English-speaking Canadians 
get ahead in Canadian business or politics? 

NOT.AT ALL 	1 2 3 A 	5 6 7 VERY MUCH 

3. Are most of your close friends English- or French-speaking? 

FRENCH 	1 	2 	3 4 	5 	6 	7 ENGLISH 

4. Would you prefer to stay in an English- or.  French-speaking 
neighborhood? 

FRENCH 	1 	2 	3 4 	5 6 	7 ENGLISH 

5. Do you want to marry someone who is English-speaking? 

NOT AT ALL 	1 2 3 4 5 6 7 VERY MUCH 

6. How would you prefer your children to grow up: speaking 
English or French? 

FRENCH 	1 	2 3 4 	5 6 7 ENGLISH 

7. How much do you enjoy speaking English? 

NOT AT ALL 	1 2 3 4 5 6 7 VERY MUCH 

8. Do you want your children to marry English-speaking people? 

NOT AT ALL 	1 2 3 4 5 6 7 VERY MUCH 

9. Do you often take pride in the achievements of the English-
speaking people? 

NEVER 	1 2 3 4 5 6 7 CONTINUALLY 

10. Does English culture mean something more important to you 
than  •any other culture? 

LESS 	 MORE 
IMPORTANT 	1 2 3 4 5 6 7 IMPORTANT 



ANNEXE 4  

Ordre de présentation des stimuli visuels 
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OEIL GAUCHE 

COMM N 

• NOVEL . 

FREIN 

PE PLE 

TABLE 

EARTH . 

PIERRE  

LEASE 

HAUT 	. 

PLACE 

DOUBLE 

_TRANGE 

HOME 

POUCE 

SECRET 

BLACK 

MARB2 

CARNE 

TRIN 

.CLOSED 

OEIL DROITE 

.COMM_N 

ROMAN 

BRAKE 

PE PLE 

TABLE • 

TERRE 

PIEDRA 

PACHT 

DOWN 

PLACE 

SIMPLE 

TRANGE 

CASA 

THUMB 

SECRET 	. 

BLANC 	, 

MARE  E 

FLESH 

TRAIN 	• 

OUVERT 
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OREILLE GAUCHE OREILLE DROITE 

ONE + FOUR 

SIX + DEUX' 

TWO + FIVE› 

TROIS + QUATRE 

TWO + TWO 

UN + QUATRE 

SIX + TWO . 

DEUX + CINQ 

THREE + FOUR 

DEUX + . DEUX 

UN + CINQ 

EIGHT + TWO 

DEUX + TROIS 

FOUR + SIX 

TROIS .+ TROIS' 

ONE + FIVE 

HUIT + DEUX 

TWO + THREE 

QUATRE + SIX 

THREE + THREE 

ANNEXE  5  

Ordre des stimuli auditifs (problèmes mathématiques 

• 
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• AUUME 6 

OREILLE GAUCHE OREILLE DROITE 

Ordre de résentation des stimuli auditifs (mots) 

• 

DROITE 	 LEFT 

SERVICE (anglaisi 	 SERVICE (français) 

VOL 	 FLIGHT 

SARDINE (anglais) 	 SARDINE (français) 

VIDE 	 FULL 

LEMON 	 CITRON 

LANGUE 	 TONGUE 

FILS (anglais) 	 FILM (français) 

NIGHT 	 JOUR 
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ANNEXE 7 

SCORES BRUTS: 

Dans les pages suivantes se trouvent les scores bruts de 

toutes les variables de l'expérience. Ils ont été organisés 

de la façon suivante: 

Colonne A = les sujets. 

Colonne B = les groupes. 

1 = le groupe bilingue à dominance française. 

2 = le groupe bilingue "balancé". 

3 = le groupe bilingue à dominance anglaise. 

4 = le groupe unilingue français. 

5 = le groupe unilingue anglais. 

Colonne C = le sexe. 1 = sexe masculin. 

2 = sexe féminin. 

Colonne D = les scores de l'auto-évaluation du niveau de 
bilinguisme. 

Colonne E  = les scores de l'échelle d'identité culturelle. 

Colonne F = les scores de l'échelle de préférence culturelle. 

• Colonne G = les stimuli visuels 

1= catégorie des mots homographiques. 	• 
a = table; b = train; c =. place et d = secret. 

• 

II  = catégorie des mots quasi-homographiques à 
compléter. 

a = comm_n; b = pe_ple; c = _trange; d = marb_e. 

III = catégorie des synonymes orthographique 
dissemblables.  
a = novel-roman; b = earth-térre; c = pouce-thumb; 

. 	d = frein-brake. 

• IV = catégorie des antonymes. . . • 
a = haut-down; b = double-simpler c = ouvert-closed 
et d = blanc-black. 



Colonne H = les scores des stimuli auditifs (problèmes 
mathématiques) 

1 = oreille droite et 2 = l'oreille gauche. 

Chacune des lettres minuscules (abcde fghij) 
représente la réponse à un problème. 

Colonne I = les scores des stimuli auditifs (mots). 

I = catégorie des mots homographiques. 
a = service; b = sardine et c = film. 

Il = catégorie des synonymes orthographiquement 
dissemblables. 

a = vol-flight; b = lemon-citron et 
c = langue-tongue. 

III = catégorie des antonymes. 
a = droite-left; b = vide-full et c = night-jour. 

gl› 	
Colonne J = la langue dans laquelle ont été données les 

directives. 

A = langue anglaise. 

F = langue française. 
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	G 
11 11M 1 2 17-71= • 

L 	 abed abcd abed abed abcde fghij abc abc abc 

1 1 1 1)4 16 57 1)40 F.-a)45 330 3121 27222 55555 155 455  n A 

2 1 1 11 11 63 1111 1111 3321 9331 31111 .1)4555 555 155 155 A 

3 1 1 16 26 59 5551 2151 . 2113 1)433 2 9231 55 35 551 155 5)45 A 

4 1 1 1)4 16 )48 1111 9211 302 2121 )41111 54115 551 in iii A 

5 1 1 114 30 57 5155 1111 2214 2321 • 25392 52522 155 155 121 A 

6 1 1 12 1)4 56 )1525 5123 1312 1)432 55522 55523 115 155 515 . F 
7 1 1 12 22 62 1535 5131 )4511 2131 22222 52355 151 355 555 F 

• 	8L  1 1 15 14 49 4515 5515 3234 5411 25152 55555 555 255 555 F 
9 1 1 14 22 65 5555 5551 3551 2455 51555 51111 155 151 535 F 

10 1 1 11 10 61 1511 5215 52)12 2452 52222 55.252 155 151 155 F 

11 1 2 11 10 59 1511 )4111 2541 5)412 52522 55553 m 155 151 A 

12 '1 2 1)4 17 58 .1113 1541 5312 2151 - 11211 43543 555 555 545 A 

di 13 1 2 13 30 611 1555 1151 . 2151 14)422 144343 13431 511 155 115 A 

W  14 1 2 13 25 61 5515 5155 3241 0551 55522 23522 555 155 115 A 

15 1 2 13 19 59 11455 5151 533? 3122 .32223 32522 115 115 513 A 

16 1 2 09 29 67 1133 hill 3222 5311 33223 143223 513 111 553 F. 

17 1 2 11 19 59 1533 )4155 330 14.)132  143313 52333 555 155 113 F 

18 1 2 16 19 .514 1551 5111 5341 3)451 22232 55555 555 151 115  F• 

19 1 2 10 13 64 5555 15'55 3342 33 11  22232 55555 555 455 555 .  F• 

20 1 2 09 17 )49 11).15 5151 1322 4132 22722 35553 555 1453 555 F 

68 
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G 	 H 
417—n-1ïr= r- , 	9  el 11 111 

ABCDEF 	abed abcd abcd abed abtde fphij abc abc abc J 

1 2 1 15 24 47 1125 5455 3243 3152 44311 41241 515 111 111 A 

2 2 1 16 30 34 5141 1251 1513 2122 11211 43543 551 155 111 A 

3 2 1 16 17 49 5551 1141 4333 2131 14355 51555 511 151 115 A 

4 2 1 19 14 47 1151 1141 3241 2531 15211 45455 555 155 555 A 

5 2 1 18 23 52 1121 1121 4422 2221 11121 )0/542 555 155 555 A 

6 2 1 21 34 51 5121 5511 3413 2532 52222 55335 151 151 155 F 

7 2 1 21 33 45 5111 1151  5 344 3535 42532 35225 151 151 115 F 

8 2 1 15 13 52 1111 5111 4241 2111 51222 22252 115 151 535 F 

9 2 1 17 15 44 1111 1121 2532 2231 21515 21511 555 155 115 F 

10 2 1 21 25 45 1515 5115 1511 1454 12522 45522 551 155 155 F 

11 2 2 16 27 43 1111 1121 3222 3122 44455 51112 511  1.411 255 A 

12 2 2 15 19 48 1115 5151 5241 5132 51444 43111 111 111 111 A 

ahl3 2 2 16 30 51 1151 1111 1331 2232 51411 44155 555 351 115 A 

IMF14 2 2 18 24 55 1125 1141 1541 1121 51355 52344 151 155 551 A 

15 2 2 17 10 45 1111 4141 5534 4122 24555 51121 551 151 145 A 

16 2 2 22 33 58 1111 2151 1211 4451 25222 55555 515 111 111 F 

17 2 2 18 09 47 1515 1311 3251 3111 33122 51532 111 155 155 F 

18 2 2 19 13 48 1435 1151 542 0  2455 34222 55555 555 111 511 F 

19 2 2 22 22 44 1551 5151 3511 5531 54222 54522 555 151 115 F 

20 2 2 12 12  145  1151 5251 4155. 5221 23592 55552 151 155 155 Dv 
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11 	1V 	
51 H. 2 
	1 	11 	111 ' 

1 
ABGDIe,Fabed abed abed abed abede fghij  abc abc . abc J 

`T-  7r 17 7';' M 23 1115 5155 5341 3111 11111 44344 151 251 111 A 

2 3 1 18 36 ho 1525 5155 4541 9411 13555 31113 111 111 111 A 

3 3 '1 23 22 30 1311 1111 1232 3332 41111 15153 531. 131 213 A • 

4 3 , 1 19 35 .15 1111 5121 5511 1155 43313 31111 511 155 115 A 

5 3 1 23 20 37 3111 55111 5111 3421 43252 11111 111 153 111 A 

6 ,  3 1 17 16 4Q .  5252 5511 1523 2221 44555 122252 131 111 555 F • 

7 3. 1 20 36 4o 5555 5551 3353 3551  22222 53525 1111 151 115 F 

8 3 1 23 27 41 1111 5411 3321 3541 22222 25555 111 215 545 F 

9 ,  3 1 20 39 41 1555 5151 5131 4452 22222 52252 111 151 111 F 

lo 3 1 .25 27 30  5151 2551 5141 4411 45555 32111 111 111 111 F 

11 3 2 15 15 43 1111 1121 3311 2112 44111 41111 111 111 '111 A 

S
12 3 2 21 214 59 3333 1151 1511 1355 43111 1111114 113 411 111 A 

13 3 2 24 22 47 5145 5545 3442 4421 11415 14114 115 155 555 A 

14 3 2 17 09 46 3111 3111 3231 3331 55555 12555 121 131 113 A' 

15 .3 2 22 30 17 1111 1121 3522 2121 41111 43145 111 111 111 A 

16 3 2 22 21 37 1121 2141 3542 2255 41121 54232 151 151 115 F 

17 3 2 18 25 43 5551 1151 1522 3542 22222 45555 111 111 111 F .  

18 3 .2 17 10 30 1551 3141 4332 2431 41122 44222 551 255 155 F 

19 3 2 18 26 41 5225 5445 5531 1421 41111 43411 151 151 345 F 

20. 3 2  23  17 35 1521. 1151 3132 2411 21122 35555 551 355 551 f 
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G 	 
r1 	11 	ill 	lv 	e  1 	2 ' 1 	11 111 

AWE Fabcd abed abed abed abcde fehij abc abc abc 
le eir 	--G9 TY9 lb 55555 5155 4331 4551 55323 52222 555 211 211 F 

2 4 1 09 16 57 5555 4155 4433 2241 55553 22222 555  251 332 F 

3 4 1 08 16 49 5555 5155 1312 2531 22222 55552 555 451 541 F 

4 4 1 09 12 60 5555 4155 5341 1131 55525 52552 155 151 145 F 

5 4 1 10 26 55 3595 5155 3131 3135 22521 55125 155 151 135 F 

6 4 1 06 37 55 3555 5155 4 231 3533 35221 5 9« 555 955 355 F 

7 4 1 0Q 30 hh 5555 5 155  3251 1434 35322 55535 155 415 551 F 

8 4 1 09 17 48 5555 5155 5511 1555 5 0232 55523 555 151 515 F 

9 4 1 09 11 62 5145 5115 5541 4421 52925 55555 555 251 541 F 

10 4 1 08 18 54 5555 5355 5155 5515 55222 52225 555 251 115 F 

S

11 4 2 07 16 54 5555 5145 4512 3445 32322 52225 555 211 211 F 

12 4 2 06 09 63 5555 5155 333 2  2511 353 25 33522 523 121 113 F 

13 4 2 05 18 44 5555 5155 5131 1415 53523 55325 555 151 121 F 

14 4 2 10 39 30 5155 1115 3333 3131 35313 55141 555 251 313 F 

15 4 2 05 12 64 5555 5155 3432 3533 32222 25355 535 131 135 F 

16 4 2 Oh 17 60 5525 4135 4433 1415 55523 52223 555 155 355 F 

177 4 2 11 13 50 5553 5131 4411 1411 22322 55523 133 331 155 F 

18 4 2 09 33 46 5555 5155 5351 2431 52222 55533 554 151 545 F 

19 4 2 10 18 62 5555 5155 3353 3521 23555 55555 535 333 551 F 

20  14  2 09 14 61 5555 5115 5332 5515 22222 55553 555 155 133 F 
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G 	 H 
• t eoe 
• 111 	1V 	1 	2 	1 	11 111 

d b d 	b d • b de f hi • âlr. 	be  abc  J.  13 a D 	E 	r 	abed a c. a c 	AC 	AC • 	 gi 	%,.n 

I. 5 1 17 11 50 1131 1151 3212 2133 44414 11111 111 155 321 A 
2 5 1 24 26 58 iin 1111. 3121 2131 um 3/4•11 111 211 111 A 
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19  5 . 2 25 09 14)4. 1111 1151 2122 2)411 11111 5)4)411 111 211 111 A 

20 5 2 23 19 55 1121 21)41 31 142 2251 114)4114 11111 155 111 115 A 



7.3 

AUNEXE  8 

Les directives  de 1.2.AmILLÊng.Ê.  

Voici un exemple typique du verbatim des directives: 

"Voici une expérience qui porte sur l'attention et le 

temps de réaction. Il y a deux parties, une visuelle (pour 

les yeux) et une autre auditive (pour les oreilles). 

D'abord, voyons la première partie. Dans la première 

partie, tu vas te servir du stéréoscope que tu as en face 

de toi et puis on va te présenter une série de mots qui vont 

passer dans le stéréoscope. Il s'agit pour toi de nous dire 

quel mot tu as vu. O.K. Alors, nous allons te donner un 

exemple des mots que tu pourrais voir; ce ne sont pas 

nécessairement ceux-là qui vont venir, mais ce sont des mots 

pas plus long de 5 â 6 lettres (l'expérimentateur montre au 

sujet une liste de mots: LIVRE, CHAIR, DESK, LAIT, LIVRE, 

PEI TRE, B TH). Il y a également, comme tu peux le voir, 

des mots dans lesquels il va manquer une lettre. Dans ce 

cas-lâ, il s'agit pour toi de nous dire quel mot tu penses 

pourrait être formé. O.K. 

Voici la façon qu'on va procéder. Tu vas te servir du 

diapositif qui est ici à côté de toi. Il y a un bouton sur 

le sommet. Quand tu vas être prêt, tu appuies sur le bouton. 

Ca va faire apparaître le mot dans le stéréoscope. Il va 

passer rapidement. Alors, tu nous dis ce que tu as vu. O.K. 

Ensuite de ça, moi je change la diapositive, une fois que tu 

es prêt, tu appuies sur le bouton, tu vois le mot et ensuite 

tu nous dis ce que tu as vu ou crois avoir vu. Ensuite de 
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ça, je change la jiposnivc. d1/4. nouveau (cL ainsi de 

La première diapositive que ja vais te passer, je vais 

la laisser plusieurs secondes dans le stéréoscope. Ca va te 

donner une idée de ce que tu vas voir puis ça va également 

nous permettre de faire une mise au point de l'image et de 

voir si tout est correct. O.K. 

Tout est en place. Si tu appuies sur le bouton, le 

mot va apparaître. Il est important pour toi de bien 

appuyer tes yeux sur la visière. 

(L'expérimentateur vérifie la mise au point.) 

Si tu appuies de nouveau sur le bouton, (le sujet 

appuie)...C'est la vitesse normale à laquelle les mots vont 

passer. O.K. (L'expérimentateur vérifie si le sujet a 

bien compris.) Nous allons commencer." 

2ième partie (auditive) 

"Dans la deuxième partie, c'est pour les oreilles. Tu 

vas te servir de ces écouteurs. Tu vas entendre une série 

de problèmes, des additions bien simples de ce genre-ci 

(l'expérimentateur montre au sujet une liste de problèmes 

mathématiques) UN 1- UN, ONE ONE, SIX I- DIX, SEVEN SEVEN. 

Il s'agit pour toi de nous donner la réponse au problème que 

tu vas entendre ou que tu crois entendre. Les problèmes 

viennent à un rythme de un à toutes les trois secondes. Un 

problème, trois secondes, un autre problème, puis trois 

secondes, ainsi de suite... Tu as une série de 10 comme ça. 

O.K. (L'expérimentateur vérifie si le sujet a bien compris.) 
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Nous allons commencer. 

(Une fois cette partie de l'expérience terminée) Il y 

a une deuxième partie à cette expérience auditive. Il s'agit 

du même principe mais cette fois-ci tu vas entendre des 

stimuli différents, ça ne sera plus des problèmes mais des 

mots. Il s'agit pour toi de répéter ce que tu vas entendre 

ou que tu crois entrendre. O.K." 
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